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Préface

Lorsque Jean-Pierre Jéquier disparut tragiquement

le 28 février 1967, sa thèse de doctorat était en
bonne voie d'achèvement : quelques mois de finition

eussent été suffisants pour faire la mise au point
de ce travail dont la plupart des chapitres étaient en
rédaction définitive et dont l'illustration était déjà
largement exécutée. Il y manquait des conclusions
un peu développées et, pour certains passages, un
assouplissement du texte. Avec Mme Jéquier et Mlle
Hanni Schwab, archéologue cantonale de Fribourg,
nous avons estimé que ce travail, qui pose avec une
grande franchise l'un des problèmes les plus importants

de l'étude du Paléolithique ancien d'Europe,
celui du Paléolithique alpin, aurait été injustement
perdu si, même sous une forme encore imparfaite,
la publication n'en était assurée. Jean-Pierre Jéquier
m'avait régulièrement tenu au courant de ses
travaux et il avait fait plusieurs exposés sur l'état
d'avancement de sa thèse ; c'est donc avec le sentiment

d'un juste devoir rendu à son œuvre et à sa
mémoire que nous avons reçu le manuscrit pour en
faire la mise au point. Cette opération a été assumée
en particulier par M. Michel Brézillon et Mlle Michèle
Julien, avec le concours de Mme Jéquier. Le
travail a porté avant tout sur les détails matériels
(vérification du texte, renvois de pages pour les chapitres

rédigés, mise en place des figures existantes, vérification

et complément de la bibliographie), car nous
n'avons rien voulu retrancher ou ajouter au texte
original.

Ce texte marque une recherche d'objectivité dont
les angles sont parfois un peu vifs, mais Jean-Pierre
Jéquier en avait assumé la responsabilité et c'eût été
méjuger son intention que d'en modifier arbitrairement

la teneur. La question du Moustérien alpin a
alimenté la polémique pendant un demi-siècle, il
avait fait consciencieusement le tour des problèmes
posés et il disposait de la meilleure documentation
pour les traiter ; nous avons donc estimé utile de
verser à un dossier déjà très volumineux ce travail
dans lequel l'auteur s'est efforcé de dégager avec
impartialité les aspects positifs et les aspects négatifs.

Avec les imperfections qui tiennent au sort
malheureux de celui qui l'écrivit, nous présentons au
lecteur ce livre comme le témoignage posthume d'un
chercheur sur lequel la préhistoire aurait légitimement

pu compter.

André Leroi-Gourhan
professeur au Collège de France
Hiver 1971-1972.

Note de l'éditeur

La thèse de Jean-Pierre Jéquier est publiée avec
un retard considérable. Craignant qu'elle ne paraisse
jamais (en raison de projets irréalisables parce que
trop ambitieux), et souhaitant rendre enfin justice au
travail du préhistorien tragiquement disparu, ses
amis, et l'éditeur de la série « Eburodunum »,
publient cet ouvrage tel que l'auteur l'a laissé, en renonçant

à l'achever ; ainsi, la pensée et la mémoire de

Jean-Pierre Jéquier seront mieux respectées ; ce
travail d'ailleurs, même incomplet, présente toujours un
très grand intérêt.

Sous la responsabilité de Mme Jean-Pierre Jéquier,
un groupe de travail a repris le manuscrit, en grande
partie contrôlé par Mlle Michèle Julien et M. Michel
Brézillon, de Paris. Ce groupe de travail s'est borné

à établir les index, tout en vérifiant encore, dans la
mesure du possible, la bibliographie, les références, et
d'autres détails que l'auteur avait laissés « pour plus
tard » ; il a dû, cependant, se résoudre à supprimer
certains renvois de pages, prévus par Jean-Pierre
Jéquier, mais qui n'ont pu être identifiés. Les figures
ont été dessinées à l'encre par Mme Denise Corna-
musaz (d'après les dessins au crayon de Jean-Pierre
Jéquier).

Nos remerciements vont à la Faculté des Lettres
de l'Université de Neuchâtel qui nous a offert son
concours financier afin que soit publiée dans les
meilleures conditions possibles la thèse d'un jeune
savant dont la carrière était pleine de promesses.

R. Kasser

9




	Note de l'éditeur

